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Un très éloquent sermon a été | comme citoyens, ils 
préché par M. l'abbé Joubert. |‘énisble 
Un clergé nombreux et une 
grande toule de fidèles ont assisté 
à l'office. : à À 
A l'issue de la messe, M. J.-A.[Politico-religieux qui ont surgi ; 
Masupré, poisidont 05 1e Mooldié [ane no Peovines depui févries PR eos pitrtis jules 
Saint-Jean-Baptiste de Saint-Boni-! Votre Grandeur monte à l'ar- | sont à l’encontre de l’aéte im i 


face à lu à Mgr l'archevêque l'a- chpent avec, nous le savons, | donné à cette provinee, lors de son 
drese stivanie au nom de la po-jle 


r de travailler ardemment entrée dans la Confédération Ca- 


re New-York, 6.—Une dépêche de 
a d Les dernières attaques du Kron- | Chicago au New-Fork Times dit : 
hie/1à Belgique, la Pologne et la} in; ont été iculièrement vio- |“ Dans l'opinion des fortes têtes 
Serbie, sont sous la botte du prus- | lentes. Plus de 75,000 Boches ont qui auront une grande influence 
sien ; une tranche de la Russie oc- | été Roms en Re compactes |eur la convention nationale du 
: , : [contre les lignes françaises; mais ; sg pe 
ra ner Fe a REP les assaillis se sont montrés, com- | Parti républicain, ka AR n 
1, tout cela ps vrai, mais Ce qui | ne toujours, à la hauteur de la si-|ce qui concerne les candidats, 
est vrai aussi, c’est que la coalition | tuatior,, en faisant subir à l’enne- | s’est peu à peu cireonserite à Roose- 
austro-allemande n’a conquis tout | mi des pertes effroyables. velt ou Hughes. Ni l’un ni L'au- 


si , sur les questions d'ordre 


+ s à : : : : 
à : ? : aux œuvres du diocèse, aux œuvres nadienne, Le français que veulen t | cela, SABRE Il y a déjà plus de cent jours | tre n'étaient le choi Metal. 

:f°  pulation laïque du diocèæ :  |de l'Eglise et aux œuvres de la| proscrire ces prétendues lois, est cela qu'au Pix des pus Sr lame le siège de Verdun à été com | le garde” held air iot 
TES À Sa Grandeur Monseigneur Ar-|patrie canadienne. Le chef très | garanti au Manitoba comme lan- | men TR L es pertes es PUS © |mencé, Les Allemands y ont en-| qu'à quelques jours, croyait pou- 
l thuz Béliveau, archevêque de |aimé de l'Eglise, notre père Benoit | gue officielle, et telle il a été recon- | les intérêts véritables et bien com-| froyables à un moment où les Al- | gagé tout près d'un million d’hom- | voir tout mener. Roosevelt à été 
Saint-Roniface. XV, vous a confié la succession des| au pendant de longues années. | pris de toute la canadienne. | liés n'avaient pas eu le temps de | mes, dont 350,000 au moins ont | attaqué dans son propre parti avec 

Monsei Provencher, des Taché et des Lan- | La conséquence nécessaire et logi-? Comme gage Ge “era gr mettre en œuvre leurs ifnmenses été mis hors de combat. un esprit de vengeance aussi vic- 

} onseigneur, igevin, à une époque hérisse de | que, c’est que nous avons un droit | il m'est très doux d'implorer sur On s’est demandé souvent, après | lent qu'en 1912, quand il forma 


Vos Siocésains saluent avec joie { problèmes ardus. Nous connais-|strict à ce qu’il soit enseigné | vous tous la bénédiction du Très- | ressources. A meurs que le temps |, succès français, si l'état-major à on à 
votre_intronisation au trône ar-|sons votre énergie, nous connais- | dans les écoles que nous soutenons Haut, priant Celui que jé repré-| avance les Alliés fortifient leurs | allemand allait continuer à sacri- à défaite de républie en … 
chiépiseopal, et ils offrent des ac-lsons vos lumières et votre grand | de nos deniers. Ces lois sont done | sente misérablement, de nous don-| armées; et l'ennemi s’use; il s’use | fier inutilement la fine fleur de ses | quant à H les politiciens lui 
tions de grâces au Souverain Pon-!cœur, Nous avons confiance en manifestement injustes, et une loi | ner force et cou “yes oÿ 55 sans avoir à sa disposition des armées à un endroit où le succès dat ns amet qu'ils savent 
tife, qui a chargé un prélat distin-| vous, et nous vous aimons, Tous | injuste n° une loi, car il y} de la viétoire ar nous l'au- as définitif paraît à jamais codapror ep dant ce qu'ils fait com- 
de venir au milieu de votre |ensemble, Monseigneur, nous en-| aurait contradiction dans les ter-| rons, si nous s0rames fidèles à | moyens de ravitaillements compa-| 55," Cela n’a pas empêché les ze York 
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| peuple vous remettre le “Pallium,”|tendons redoubler d'efforts afin | mes. È : Dieu, fidèles observateurs de Ses | rables à ceux de la France, de|ches de revenir sans cesse à la AT due y orange 
/ insigne de votre fonction sainte. | que, sous votre houlette, l'Eglise | De plus, Monsieur le Président, |Hois et conscients du sang qui cou- | l’Angleterre et de la Russie. charge, pour tenter de sauver le L pour la distribution 
Et la Société Saint Jean-Baptiste Saint-Boniface puisse concou- | VOUS dites parfaitement L u’elle le dans nos veines. Dans ce Verdun sanglant dans prestige u Kronprinx, à qui l’ou des e Fa L'e’est lui qui obcu 
de Saint-Boniface, qûi vous parle|rir d’une manière efficace à la | nous crée une position humiliante. ù ible bataille vale de |2ttribue couramment l'aventure de | ja Maison Blanche pendant 4 
en ce moment, ne parle pas pour |gloire de Dieu et du- catholicisme | Ces prétendues lois, en nous en- KITCHENER opte: terne sperlngie:ess Verdun, et qui semble décidé à | quatre années à venir 
elle seule : elle exprime le senti-|en ce pays, à la préservation de la | levant tout “Status” légal, met- + 4 | Jutland, dans les ruées furieuses | verser le de ses soldats jus- : 
ment affectueux qui anime le cœur | langue française, à la diffusion de | tent les gens de langue française RAR 4, |des Ottoamns' contre l’armée russe qu’à la dernière goutte. 
ÿ de tout catholique, depuis les|ioutes les idées et à l’éclosion de | de ce pays dans la position d'un |. On ne conserve plus d’es-|;, Caucase, apercevons des indices 1e ou de Votes devant la 
RS abords de votre grandiose cathé-|{ous les progrès qui peuvent ajou- | condamné auquel on a passé au au sujet de ; , k . | forteresse ont peu de chance de 
À drale jusqu’à la plus humble de-|ter à la grandeur et à la prospérité | cou le nœud coulant. Il peut plai- : h mi le de hâte d'en finir chez un ennemi} sir en un temps où toutes les 
meure du plus modeste vil de la patrie canadienne, re à ceux qui se sont les ANR ÿ qui comprend que le temps tra-| nations de l’Entente se disent cer- 
ÿ confié à votre juridietion, Votre! Comme gage de ces sentiments, | exécuteurs des hautes, ®uvres d'u- Russie 2V6C UN ROME | vaille pour les Alliés. taines du succès final, et où l’ar- 
bn gg À gr agtenetr brad re avéc amour Votre rap mr tarder le mo-| état” _ TE D Kithené : si tamen: | de dis rs soncomblel a. en os I er 
) à une parole de vain CompiU- | Grandeuf de nous accorder sa .| ment où il leur plaira ou mieux etes en France. Etre sg aa 
. ap dans les circonstances gra-|ternelle bénédiction, Lo où ils jugeront À x prudent de ti- me d des Orkneys. table soit-elle n’aura pas de réper- On a constaté qu’il y avait des ce d'en pe gas pen cu d'un 
ves où nous sommes, tous les mots JA, Braurné, [rer sur le nœu fatal, mais entre Lxre près “J'en eussion sur le résultat de la guerre. | régiments autrichiens en face ai eg ge 
compet et ils en auront auprès Prési “4 DEAUPRÉ, | temps, nous occupons la position Angleterre, et tout l’em-|x;hener à rempli son rôle avant | Verdun; mais cette constatation ma éd ave général 
: de Votre Grandeur une valeur|. , résident de la Société humiliante du condamné à mort. | pire, sont en deuil. æ dos n'a contribué le moins du pr TPE pda ge , quand 
plus grande. Depuis les trois se- |‘ t-Jean-Baptiste de Saint-Boniface | Se rendent-ils compte du fré- . van 1 à émouvoir le hardi gén 4e de _ mg nd 
maines qu'Elle est arrivée, Votre +. missement d’indignation qui a fait ral Nivelle, qui a accepté la succes- Luc q _. 
Grandeur *«, u se pen ont Mgr l’Archevêque de Saint- ns er ” ss sg" L'HON. SENATEUR L'HON. M. LANDRY sion du général Pétain sur un! “Ce ce qu'admet publique 
ue nous l'avons CORSA ; e ommes de cœur qu'ils insultent ? héâtre où le monde entier a les  nd'hui 
2 par la pensée jusque dans ja Boniface à répondu en ces termes | [], sont les premiers occupants de LANDRY Explique sa démission un ct lisent tnttals, net Enr Le } ot ss] 
Ville Éternelle. Monseigneur l'Ad-|à cette adresse de ses ouailles : | ce pays, ces hommes. Leurs légi- ; k Le vétéran qui défend aujour- Fr Hughes. Cette pars uns 
, ministrateur, qui fut pour nous un | \{ sieur le Président times libertés sont protégées par} L’honorable sénateur Landry | Quhee, 2—Dans une déclara- | hui Verdun à atteint la soixan-},,.; mu di OpARION he 
pèré sage et dévoué pendant vo- : de solennels traités, et cependant | s’est démis de ses fonctions de pré- | tion officielle faite à la presse, au-|taine. 11 est natif de Tulle, peti- | 4 P pren -no g ut = à 
tre absence, et tout votre clergé, Monseigneur Langevin, de regret- | ils sont mis au rang des proscrits. | sijent du Sénat. jourd’hni, le sénateur A.-C.-P.|te ville du centre de la France et ps qe ds . Juequ 8 pl de 
nous rendront le témoignage que|tée mémoire, disait un jour d'u-[ La foi ne nous fait pas un de-| |} fit PPT cs Cindy donne les raisons pour les- | chef-lieu du département de Cor- agen er ee di han pi 
nos cœurs et nos âmes ont ete avee | ne adresse qu’on lui avait présen-| voir de tout accepter sans rien À s " parce q ” 2.8 quelles il a démissionné comme re. Comme le général Pétain, quua t pour expliquer 
vous pendant que se décidait, là- tée en une occasion solennelle :| dire. Avec saint Paul se ment fédéral a refusé d’exercer la président du sénat. son prédécesseur, il a monté par son = t, qu'il considérait 
bas, au chef-lieu de la catholieité, Je ferais volontiers un mille à ge-| sant devant ceux qui vont le dé- | prérogative du désaveu contre les |” “Je démissionne, a-t-il dit, pour son propre mérite dans l'échelle qu L. Fr est le soul candi- 
. l'avenir même de l’Église de|noux, pour recevoir une adresse | grader en le flagellant et leur | is scolaires d’Ontario. protester publiquement et sincère- | militaire de son pays; il n’était, au Re cse résiden E pin - 
Saint-Boniface, et, duns une large | comme celle-là.” Je me gens en- | criant son titre de citoyen romain, \L I abandonné ia fa- [ment contre la non-intervention | début des hostilités, que comman- tre hé nt Wilson. un è 
mesure aussi, l'avenir de la race|clin à redire les mêmes pañgles au | nous disons: Nous sommes des ci- * Landry ndon Ml des autorités fédérales dans la | dant du ‘cinquième régiment d’ar- autre côté Roosevelt est reçu, par- 
canadienne-française dans cette |sujet de celle que vous venez de me | toyens britanniques, et nous ne | veur ministérielle pour rester fdk- question de la loi bilingue d’Onta- | tillerie. Mais‘la conduite remar- tout où il passe, avec un enthou- 
rovince. Votre, Grandeur s'est lire au nom de la Société St-Jean- | voulons pas consentir à être plus | le à un principe. rio. quable qu’il a tenue dans ce rôle re Ne qu'il sé 2 érmn pn 
' imposé les sacrifices que eompor- Baptiste, dont vous êtes le distin-| mal traités ici que ne le sont les!  pélicitonsle de son indépen- “Je démissionne pour protester | attira sur lui les regards du géné- nnant qu’il s'établit tout à coup 
tait une situation redoutable, e:,|guë président, en même temps | Indous aux Indes, et les Hollan- à rie di 4 y. fcontre tous ceux que l'amour du | ral Joffre, qui le proclama général en sa faveur un courant irrésisti- 
par son voyage, = rt x qu’au nom des fidèles de ce diocè- | dais au Sud d'Afrique. ‘dance de caractère et de on €} pouvoir rend indifférente ou quilde bri : , en octobre dernier, ble. À 
saintes causes et les nobles 1déastse. ri Malgré l'indignation dont nos | ragf. sont tenus dans une fausse sécuri- lui confier, un peu plus tard, L i 
pout lesquels d’héroïques évêques, |. Certains événements font vieil-| purs ie pne nous avons su N. B. té par les faveurs ministérielles. gate han, ain 61ème L'aere is FANATISME | 
de saints missionnaires et tout un lir vite. Je sens en ce moment que | ter calmes, Nous resterons - . ‘Je démissionne geer protester | division d'infanterie. En décem- Kansas City, 6.—Le colonel 
peuple de pionniers avaient 1e1 vé- la famille éprouvée par la perte |, aussi longtemps que ceux qui contre cette arme à deux tran-|bre 1915, Robert-Georges Nivelle Roosevelt a prononcé hier un 
eu, travailié et souffert. Pour tout|d’un père illustre et puissant, se | {iennent à nous Fr 04 n'auront SIR P.-E. LEBLANC {chants qui fait de certains meïh-} obtint ja décoration des “trois grand discours politique, en cette 
‘ cela, Monseigneur, s0ÿez béni et|presse autour d’un aînés de pas j le moment venu de pro- |. LEE bres du cabinet des hommes dan- | étoiles” et fut promu à la direc- ville, Au moment où son auto- 
remercié toutes vos ouailles. |cette famille, comptant sur son af- | ééder à l’étranglement. Mais | Son Honneur le lieutenant- pour notre race et pour les |tion du troisième corps d'armée. mobile passait, à vitesse ralentie, 
Des événéments d’un caractère | fection et sur sa protection. Mon jour venu, je sais, Monsieur le Pré- || Le & iis qui nous sont chers. Nous savons quelle grande res- dans les rues foulées de monde, 
angoissant se sont produits au mi- affection vous est toute acquise, et sident, que ceux qui croient avoir | S0UVErneUr de la prove e Qu “Je démissionne, de fait, pour nsabilité porte aujourd’hui le un inconnu lança sur lui un cou- 
lieu de nous depuis quelques muis. |je ne crois pas aVoir à insister pour | ]1 besogne facile trouveront à qui bec vient d’être créé Chevaïier | pouvoir, libre de toute attache ou D aeur de Verdun, qui dirige | teau à forte lame, qui heureuse- 
Votre Grandeur a pris connaissan- |en convaincre tous les cœurs. Je | parler, L'Assotiation d'Education | Commandeur de l'Ordre -Saint- influence, consacrer tout mon |des armées nombreuses et sur qui | ment frappa le hant de la portiè- 
ce dé la situation injuste et humi-|suis un des frères aînés dans la fa- | ét debout et elle gagne des forces Michel et Saint-George à l'oces- temps à la défense d’une noble |], France compte r mettre à | re de la voiture, manquant son but 
: liante que nous ont faite des lois| mille, et il faut être fort mal né |'haque jour. Les sociétés St-Jean- | Sr TS cause que je veux maintenir au-{néant le plus effort militai- | de quelques pouces. 
arbitraires. pour marchander son affection à sion de l’anniversaire de naissance D de mesquins intérêts des }re que les Teutons aient juwais | L'individu ne fut pas arrêté. M. 
ten 


D 2 : Baptist leront l’objet de ‘ 
Sitôt revenu dans votre diocèse, ceux qui nous tiennent au cœur ee + hs ï crois Daule de Sa Majesté le roi d'Angleterre. ues et pour le triom- contre une forteresse Nous ! Roosevelt oceupé à saluer la foule 


vous nous avez réconfortés par "4 r_ des me si forts et si doux. d'age que votre archevêque ne phe de il me fait plaisir de avons vu par quel coup d’inteili- | n6 s'aperçut même pas de l’inci- 
tre parole sereine et vigoureuse, et | Mais votre adresse si concise et ce- | failira ni aux uns ni aux autres. consac quelques années qu'il | gente audace le Nivelle a | dent; on ne le lui apprit que plus 
vous nous avez dit de ne désespé-| pendant si hautement évocatrice Quelque soit la longueur de la LA GUERRE me reste à vivre.’ u temporairement le tard. 

rer de rien, mais plutôt de faire|de nobles sentiments s’en va droit g- ; — ni ort de Douaumont. Nous le ver- 


lutte, nous y sommes pour y res- 
ter jusqu’au moment de la victoire 
ou A mort! C’est là notre de- 
voir; c’est de plus le chemin de 


face avec énergie aux conditions |au cœur de Ja situation présente et 
menaçantes dans lesquelles nous elle ne peut manquer de faire ap- 
devrons, pour le Cars pel : D et Les les éner- 
moins, tra: ailler à l'œuvre de Dieu! gies de celui que le Saint Siège a | : A 

” et à notre légitime expansion pe lacé au milieu de vous pour veil- ogrrwrsé ne , rie x sers 8 
; - 3 Per . l 
tionale dans la partie occidentale |ler aux intérêts spirituels de tous, er a A née D à Wéss 


A) N . . Ca 
Nous avons écouté vos | 
OL mer dont nous prenons possession en ce 


Ceux qui croyaient à de gran- AMPER., O.M.I. |": prochainement faire de nou- , 
des offensives au printemps avaient LE RP. ca be veaux assauts, qui produiront des A L'ECOLE 
vu juste. Sur tous les théâtres de| L'Ami dy Foyer donnè-de jrès | fruits précieux et durables. PROVENCHER 


la guerre, en effet, la bataille a été intéressanté renseignements sur la | 
engagée —et elle se poursuit avec carrière du révérend Père Camper, SPLENDIDE SUCCES DE] Hier soir il y avait l'exposition 
acharnement. qui vient de mourir. DEUX DE NOS des Travaux uels à l'Ecole 


clairvoyantes allocutions avec re- L ; » ions plus di- c 
connaissance et docilité. Nous |nadien-français de cœur, d’aspira- me PV RO De senû Nous sommes probablement en-| ‘11 appartenait à notre commu- MEDECINS Sa Grandeur Mgr l’Arcl 
voulons, Monsigneur, nous, les|tions et d'énergiques résolutions, [EPA Pet trés dans la troisième phase du | nauté du Juniorat, mais il n’y fai- ue de Saint Boniface et Sa Grandeur 


Taïques, faire notre devoir, tout| Quelqu'un trouvera-til à redi-| . Nous ne ferons jamais de poli- 
: Nous nous prépa-|re aux paroles du grand apôtre? Il Pa chpol étroit du mot; mais 
dans | aimait toutes les nations que Dieu | nous ne sommes pas de ceux qu’on 
lui avait données comme champ | Peut facilement épouvanter en leur 
d’apostolat, mais il aimait passion- | (riant qu’ils font de la. politique. 


conflit : ceile des coups définitfa, | “ait que de courtes ei rares eppat (La Liberté) [gr nu archevêque de Re 
On l’a dit, et tout semble le à catéchiser, à précher et à admi- l y sé ines, Mme J. - Dugas,.protonotairer 
prouver, les Empires du centre ne | nistrer les sacrements dans quel-| Lussier, 996 rue Banning, Win- ! ges [rudes 
peuvent tenir bien longtemps, blo-| qu'une de ses i i j 
qués qu’ils sont dans le cercle de 
fer qui les entoure. Pour se bat-| je sauvages venaient dresser leurs 
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d’être a 7 te procu- mais nous ne connaissons de paix 
aime sa mère, 


rer le salut. Un que dans la justice, et l'honneur à > en santé parfaite, et en ne 
i tre il faut la matière première qui Lente autour de légine poes pes pesant plus que 144 livres. 
entre dans les munitions, il faut |Ivoir assister à chacun des exerci-| Cette funtastique diminution 
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{aire tout en leur pouroir pour Ia re- 
gzgner. Qui dit force ne dit pes 
brutalité! le force est ue attribu: 
de l'homme que la divine Providence 
lui a donnée en partage, arec mission 
de la perpétuer pour lui et les siens. 
En maintenant intégralement sa for- 
ce, l'homme accomplit réeilement 
une mission pieuse. C'est pourquoi F ; vor ae 
DOUR n0 JONTONE jee vo me D * A A RTE 
profonde tristesse tant de belles L Î À HAS 


confondre l'épargne avec l’avari- 
. cæ et la parcimonie. La femme 
Rs réellement bonne ménagère a non- 
e seulement une aptitude a eve . ie de sde 
à l'économie, mais elle sait faire] personnes «Je lement déclarer 
un choix judicieux. Elle sait A ogg Végttal de Lydia E. 


quand il faut économiser, elle sait i , Car sans cela, je serais morte existences gaspillées, tant de famii- 
cé qui est nécessaire, ce dont on] il y a longtemps. Je m'’empresserai les désemparées parce que le chef de 
| peut se passer, et elle tire la meil- toujours de recommander votre merveil- famille s'est laissé écraser par la ma- 
“| Ï loi d Ell fait leuse préparation aux femmes ui ladie, le surmenage ou les excès, 
a eur emploi de tout. Elle ne falt| Suffrent comme j'ai souffert”. _Mde passe gags da réigir, de | 


as non plus tout par elle-même. 
Elle sait se servir judicieusement 
de l’aide qu'elle peut avoir, : 
Pour bien économiser, il faut 
savoir réfléchir. En fait, sans ré- 
flection il ne peut être question 
d'économie. La femme réellement 
entendue cherche également à 
former ses enfants à l'économie en 
leur confiant certaines fonctions 


Wim. Green, 832 S. Addison St., India- 
napolis, Indiana. 

Il y a dans ce pays bien peu dedistricts 
où quelque femme n'ait pas recouvré la 
santé, au moyen de cette bonne prépa- 
ration ancienne composée de racines et 
d'herbages. 

Si vons désirez obtenir des conseils 
spéciaux sur votre maladie, écrivez à 
“Lydia E. Pinkham Medicine Co.”, 
Lynn, Mass. 


Canadian Northern Railway 


EXCURSIONS 


à Vaucouver, Victoria, Westminster, B.C. 


Nouvelle Route pour les Cotes du Pacifique 


le dessus, de réparer les M. AMEDEE GIGUERE. tes, il se fit un changement rapide; 


brèches à l'organisme et de se met-| - 
tre à même de rentrer dans le champ C'est par milliers que les Pilules Mo- | Ma santé et mes forces se sont par- 


da travail et de l'activité. Ue hom-| ro ont rendu le force, l'énergie et la | faitement rétablies, j'ai beaucoup 
me qui s'est laissé terrasser au point vigueur à des hommes melades. Le|engraissé aussi” M. Amédée Gi- 
de n'avoir plus la force de lutter, qui Dr Adoïphe Migneult, qui s'est fait guère, St-Odilon Crambourne, Qué. 
se contente de gémir, de vorr les au- une spécialité de l'administration de 

des autour de lui se désoler, qui souf-|ce remèle & obtenus des résultats | CONSULTATIONS GRATUITES 
fre moralement et physiquement et merveilleux... C'est un remède prépa- | par le Dr Adolphe Mignault, au No 
qui se contente d’une résistance pas- ré spécialement pour les hommes af-|272 rue Saint-Denis, tous les jours, 
sive, est un homme sans énergie m9- faiblis, réconfortant, tonifiant et|excepté le dimanche, de 9 heures du 
rale. Aussitôt qu'on sent la faiblesse stimulant et aucun homme qui n'en | matin à 6 heures du soir, le samedi 


| qu’ils sont capables de _ remplir, | ous envahir, les douleurs nous rendre | ®_P28 fait l'essai. n'a raison de se jusqu'à 8 heures. : 
- c'est-xdire en développant chez! . | Ne les mouvements difficiles, lecorps tom- | Croire irrémédiablement impuissant | Les Pilules Moro sont en | 
eux un sentiment de confiance en | "107 français qui se trouvait au- | ber et la tête se pencher également, | *t de s'abandonner au désespoir. | chez tous les marchands de remèdes. Convois éclairés À la lumière électrique 
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{ seule faire toutes ces choses: il lui superiorite de vitesse et d’arme- qui font avjourd'hui des guérisons | guère: te, au Canada et aux Etats-Unis, sur Chars-obeervatoire 


merveilleuses et qui sont capables de m réception du prix, 50c:une boîte, 
stimuler les énergies, d'activer les is quelque temps je remar- $3,50 six boîtes. Toutes les lettres 
organes, de tonifier le système, de |duais que mes forces diminuaient. | à vent être adressées : COMPAGNIE 
redonner du sang, de l'estomac, du | L'ouvrage me fatiguait énormément | MEDICALE MORO, 272 rue Seint- 
rein aux hommes les plus débilités. | la nuit je ne reposais pas, j'étais | Denis, Montréal. 


ment, attaqua l'aéroplane français, 

dont il troua, apres un vioient 

combat, le réservoir d'essence. 
L'essence s’enflamma. Alors le 


faut l’aide, l'appui et l'influence 
de son mari. Que le père s'abstien- 
ne avant tout de distribuer aux en- 
fants &e l'argent sans nécessité. 


Laissent Winnipeg dimanche, mercredi,vendredi, à 10.30 p.m. 
Billets d’excursion bous pour le retour 


e ——- 


Cetie prodigalité peu judicieuse pilote français, rapidement jusqu’au 30 avrtl 1916 } 
; exerce sur eux un très mauvais ef- ras Sean T3 sb er is : me : , Pour informations et billets, adressez-vous aux agents du Canädian 
fat Elle œt fatale à l'épargne. était irrémédisblement perdue, ne | avec des airs de triomphateurs 8 a- Le. * Ù 
El ‘sonne leurs disposi- voulut pas que sa mort demeurûât | pitoyant sur le sort de leurs enne-|| 4e 8 à $ un Ta 14530 pa. Northern. . CREELMAN, | 
ue d: CI de des pabitiies na inutile. Entouré d’un cercle de | mis. | Agent général pour les passagers. Winnipeg, Man. t 
nn peut plus se corriger Les |tlammes, il piqua droit sur l'avion | Toutes les expressions d'opinion | J. GRYMONPRE LES À 
femmes n’ont pas beaucoup à se boche, l'accrocha et l'entraina | que nous avons exposées n'aide- ’ 
ii reprocher sous ce rapport. Leur ta- [dans sa chute. EN reg es LR ps Notaire Public, J. P. onires £ 
L esta at Ne : ion € êve de pacificatio S- 
che ae . Le que just se pus Le prési +: Wilson, Ce der. Licencié en ne la Faculté J, D AOUST, Tez. Mar 5598 E. DUGAL, Tez. Mars 7469 | 
ne se perd, ) - sé Prési : jugé : Te . | . 
de ane parti de toutes les ressour- Le ident Wilson j _ D POS Hu ea im . | Telephone Main 1886 B 
| ces pour nourrir, vêtir et élever France et en Angleterre are es dr à Sn tn | 283 AVENUE PROVENCHER DAOUST E DÜ GÀ L 
le fants. Qu'elles se souvi-n- ait des ennemis irréconciliables || 
eurs Es 7 .. | 8 se SOUVI”? dans les deux camps. Ily a mê- || ST-BONIFACE à E 
> s besoins de ceux qui sont 3 ] | ai | + pis CS re | ; it les L ÿ 
ent de nan de cu uno Le jm fie ne pren à ai, fut ui | açat cipmme Pro || Vus en vogue. En sraraEsEUn Ds 
, >] ': ë )As € ser x à «Ce S + : | 7 
, , : _ cie : veulent pas des bons offices de M. caires, Assurances. | 
Mes qu elles se rappeilent que M. Wilson faisait, recemment, Wilson DouE aucun prix | De Notaris Speckt Vlaamsch | achetant une montre de Plomberie, Chauffage, Couvertures, 
le moindre sou économisé est Un€ | dans un banquet de pacifistes. ‘ ? | Birke, vous êtes sûrs Corniches et Plafonds Métalliques. ” 
économie pour le pays et aidera | Dans l'‘“Homme Enchaîné ”, CARE d’avoir la montre qu’il : e 
peut-être à remporter la victoire. M. Clémenceau dit: “M. Wilson | L’hon. M. Kemp gravement F D M T vous faut. Attention particulière aux contrats pour Eglises, Couvents, Ecoles ‘ 
veut jouer le vieux Jeu, qui consis- 
. x de RT malade L sur toutes nos montres 
sé 2 X »s € À = 5 ESTIM FOURNIS SUR LEMAND] 
Éd Aurochs contre Boches A Le dns do a cr eu est très vicille; car cha- , 
——— allocution est dirigée contre l’Al- Toronto.—L'hon. A.-E. aus Achat et Vente de Propriétés on se Birks Boîte Postale 159 
> >: _ i viola l: ité inistre sans portefeuille dans le | Recouvrements de 1 t paie- est d’une qnalité supé- : 
Près de Pinsk, en Russie, se lemagne, qui viola la neutralité «e | MINI vrements de loyers et pale . 
trouve la célèbre forêt de Beloviè- la Belgique, et la seconde est sé- cabinet Borden, membre du par-| ,nents. Prêts. Assurances. rieure, surtout quand 259 Avenue Provencher, 8t-Boniface, Man. 
ge, la seule où vivent en liberté leslvère pour l'Angleterre, qui refuse lement pour Toronto, est sérieuse- on tient compte du prix 
| aurochs, dont l'espèce est presque à l'Allemagne le libre usage de la ment malade à sa résidence Castle 300 Nanton Bullding, Winnipeg d'acquisition. 
éteinte, et qui ne compterait plus[mer. . Frank. Un bulletin annonçait ce Tél. M. 2143 Nouc attirons votre atten- 
actuellement que 655 têtes. D cs le Le hio T) ilson De un et sensible dans l’é- tion sur les montres de Birks . 
Jusqu'à la guerre, l'accès dela rempli son discours des 1HIustons 29 TRES 
cette foret, réservée aux chasses im- d un monde nouveau, ou les loups EE nl Dr. F. LACHANCE HENRY BIRKS & SONS 
e. était strictement uiterdit. se changent en ste et ns QD ——————— — Des Hôpitaux de Paris LIMITED 
e code russe conserve méme un [Pris line position dominée par des || L'Hon.J. Beanies H-P. BLACK W00D Spécialité : 
ee : : ; ; EI et Li AT tam | ny pécialité : 
| vieil article de loi qui punit . la SN es us | NorL BERNiER Auex. BEBNE || CUIRURGIE ET GYNECOLOGIE 7 . Marile 
eine de mort quiconque s est PCr- Æs autres 1e ÿ pars Æ || a érants-Directeurs 
/ PE Le chies DAUIGON. le plus importantes jugent le pre || BERNIER, BLACKWOOD ||] Censuitanonn: de 2 à 8 pas ni 
On raconte que lorsque les Al- sident des États-Unis à peu près de | & BERNIER | Téléphones : nipeg 
lemands pénétrèrent dans la fo-[la même façon, quoique sous des! | Bureau: Main 2604—Rés. Main 2613 On parle français 
rêt, un de leurs détache:nents se phrastologies differentes. | | Avocats et Notaires Bureau : t#ioc oomerset 
trouva soudain en face Juntrou-| Le président de ia République || argent à prêter sue hypothèques | Chambre 438 
peau d'aurochs. Les Allemands. HQE TICAINS 0 est guére mieux ap” || Placements de capitaux privés ||| Avenue du Portage WINNIPEG 
qui n'avaient jamais vu éet anl- précié par M. Hanotaux, qui, en |! | | 
mal, sarrétérent étonnés et ef- proclamant les torts de l'Allema- | | BUREAUX : u | 
fravés: les aurochs paruren égale- {gne et les droits de son puys, a dé- || 401 Bloc Somerset, Ave. du Portage | 2 3 Ed éri 
ment surpris. Mais un couv de claré qu'il ne peut pas Y Avoir de | WINNIPEG [| Re 4 Y 
feu éelata et la horde rendue fu- médiateur. La médiation ne sou- | | Dr. N. LAURENDEAU VU N'a RQ NQ ble et »” Planchers de Crèches et Des 
rieuse se jeta sur les soldats. Unelrit pas non plus à Lord Cromer. | Telephones Main 2079 et 4767 | Ex-Interne de l'Hôpital St-Bonitace ù À ANA {]k seul LA - bp | 
lutte terrible s'engagea, les bauron- qui veut que la paix europcenne | ne S Bureau et résidence : Authen- Appuis en Beton 
. nettes se brisaient sur le ere des sont dictée par les Alliés, et qui | Co l'éts Avanos Prorendies: St Boutthde \ ti 
bêtes farouches, et. de nombrenx ;resarue  comine prematuree les || A. J. H. Dusve W. B. Towens | Téléphone Main 1392 que. É è C: sera un moyen pour vous d'empêcher que les rats, 
Allemands furent écrasés sous les avances discrètes de MN ion. || Consul Beige ans D Hor | : y Méfiez- les écureuils et autres rongeurs, ne transportent 
sabots des aurochs. | Elle contrarieruit ensuite les lg | BEURES DE CONSULTATIONS : vous des vos bénéfices. 
_— -ues expriinées par les gouverne- | 8 à 9 am. 1 à 5 p.m. Les cultivateurs perdent, tous les ans, des millions de 
ments des nations de l'Entente. | Dubuc, Towetis & Roy | 7 à 84 pm. imita- dollars, à la suite des ravages causés par les rongeurs dans 
UN HEROIQUE te Per voir les Allemand: | | j tions les crèches et les greniers à grains Une partie de ces 
QUIL AATONE, POI ES SR | Avocats et Notaires | Visite tous les jours à l'Hôpital pertes est malbeureusement payée par le cultivateur ÿ 
AVIATEUR mendier la paix, au lieu ue l'oùrir | de &t-Bonifsce vendues Kont le plancher de crèche n'est pas fait de béton. 
| BUREAUX : | ee aseig- reg: cette ruine, en construisant des 
(Le l'élerin) | D 2. | 201 et 205 Edifice Somerset les planchers de crèches et des appuis en béton, parce qu'ils 
... : : EH Ü NC EH É..i | du Port . 
Voici, sur un combat aérien qui | re ue Fe Or Louis F BOUCHE mérites Protegent votre Grain 
s'est déroulé le IS mars, au-dessus | le nouveau tabac | WINNIPEG . | du 
Mulhouse. des détails do s par | Le béton est fort. durable et propre. Il ne s'use jamais, 
Le x se ; Aus tr s ee 1 Téléphone Main 623 DENTISTE LINIMENT et ne requiert pratiquement aucune réparation. Pour la | 
5 fo: . 1 . . | Casier Postal 443 Gradué du Collège Dentaire de Chi- gp cr et de greniers, c'est le matériel 
es que les avions français eu- | ; à e moins dispendieux 
rent été signalés au-dessus des li- i Meilleur Marché |. ir in . ps “gl MINARD Ecrivez pour faire venir cette brochure gratuite ‘Ce que 
unes allemandes, les escadrilles en- Meilleur et Meilleur : farché taire de le: Notes RES le cultivateur peut faire avec le béton”. Vous y puiserez 
A nemies stationnées en Hante-Al- : | membre fondateur de la Minaré une foule de renseignements sur l'emploi du béton, et 
sace, ainsi que celles de Fribourg Bon pour la pipe et la cigarette. | : ë société de Stomatologie rotor cb Lcd obrrhèe le re de construire de 
ace, : | g, si dé n à og a iments et i Y t. 
furent alertées et ne tarderent pas Fabriqué par | Nourelle adresse : UO. Ltd. rs bâtimen nomiser de ! argen 
à prendre leur vol. | F. MENU & Cie Avocar, NOTAIRE, ETC. 356—RUE MAIN—356 | Buroen d'informations pour le Cultivateur 
L'escadrille stationnée à Habs- 106 50 Dunes: Be fonts 808 McINTYRE BLOCK |pitisse de la Great-West Permanent 


M, GRYMONPRE & P,FONTAINE 


heim comprenait un Lampfflieg- 


zeug bi-moteur à deux mitrailleu- Vendu en boites de } de livre, à livre et PHONE MAIN 1554 Loan Co. au 7ème étage 
don dt ur le soi Lives Encouragez l'industrie lo- SANPES 51 AVENUE PROVENCHER . 


mème le centième vol Le Fampf- 


fliggzeug. qui avait pris rapide-: Fumez le tabac BELGICA Dr. W. LEMAIRE TELEPHONE MAIN 4930 


ment de la hauteur, aperçut un | 29-32 F B URNA) B À | or ELECTRICITE 
n A [ . . MÉDECIN _VÉYÉRINATRE Fournitures d'appareils et installation 


= ” = : : de: Poêles Electriques, Moulins à as 2 ee < 
AVOCAT Bureau et Résidence : Laver, Fers à Repasser, Ven- 


SET | [LETEMPS ET L'ESSAIE PROUVENT 


Estimation fournies sur demande 

la valeur sans égale des Pilules Beecham comme’le meilleur correctif des 
maux si communs des organes digestifs — et le meilleur préventif des 
maladies longues et sérieuses résultant si souvent de l'action défectueuse 
ou irrégulière de l'estomac, du foie ou des intestins, les 


Bureau : Coin des rues Provencher et | 60 Rue Marion, St. Boniface 


Fournitures géné < ’automobil st-Bo 6 = 
€ re générales pour l'automobile Aulneau, St-Bouiface. Tél. M. 9068 | PHoxe Maix 52353 


CONTANT FRERES pr ANOED PUMHIG CUT 


EVINERA . Ingénieurs en systèmes de chauffage 
TH E NORWOOD GARAGE | ON NE D Tél Main 3013 et ventilation; plombiers au cou- ech ÿ Pl 
Coin es rues Horace et St-Joseph. Tél. Main 2498 PAS ANICEE TT POFAIES rant des exigences de l'hygiène ; e am G ë S 
: ; posent les appareils d'é- 
Nous vendons 10 Edifice Banque d'Hochelaga M De pie ont un magnifique record Pendant plus d'un demi-siècle elles ont été en : 
LES AUTOMOBILES FORD Winnipeg ms TS ro tr ne nn es putes trouves te. emags- 
296 RUE FORT, WINNIPEG, MAN. ment général des maux de tête, de la neurasthénie et de ce sentiment 


d'indolence causés par l'indigestion ou la biliosité. Essayez-les, et vous 
saures ce que c'est d'avoir à votre portée 


les moins coûteuses, les meilleures. Téléphone Main 529 


Vuus avons en magasin un assortiment com e pi re- Lever Brothen, T vous envers Gérant : J. R Turner, #6 A Proven- ; . 
PE pour les vuitures universelles ° ne en morcess de leur fameux savos cher, Saint-Boniface. TEL M. 5133 Un Aide Inestimable à la Santé j 
iothettr, 5 vous mepLOBMEZ CE DaDet Marchands en gros 
FORD pour tout ce qui regarde la 
Fumes le tabac BELGICA 2e pre due 2 


it jamais à une affaire quel- 
Last SP Frédéric II, y a 
Leibregi- 

his- 


de l'Empire, nouvel accroissement. 
A la vei!le de la réorganisation mi- 
litaire qui sera l'œuvre 
le du prince-régent je utur em- 

reur Guillaume ler), elle se 
compose de cinq régiments d’in- 
fanterie, deux bataillons de chas- 
seurs, six régiments de cavalerie, 
un d'artillerie et un bataillon de 
ionniers. En 1860, elle devient 
A Corps d'armée de la garde, avec 
deux divisions d'infanterie (neuf 
régiments, deux bataillons de chas- 
seurs), une de cavalerie (huit ré- 
giments})-et une brigade d’artille- 
rie. En 1897, elle s'accroît d’une 
brigade d'infanterie et de deux ré- 
giments d'artillerie de campagne. 
” Jusqu'à cette dernière date, elle 
n’a compté dans ses rangs que des 
officiers titrés,. Pour donner une 
vague satisfaction à l'opinion pu- 
blique, Guillaume IT admet alors 
un ou deux officiers sans rtieule 
dans queïques-uns des régiments 
(dans les moins hup és, cela va 
sans dire), ce qui attire aux titu- 
laires de cette faveur le sobriquet 
de Konzessions-Schulze (roturiers 
concédés). A la déclaration de 
guerre, deux d’entre ces derniers 
commaadaient le 3e régiment 
d'artillerie et le bataillon de pion- 
niers, c'est-à-dire des corps de se- 
cond choix, suivant les apprécia- 
tions allemandes. 

11 est difticile de savoir comment 
est actuellement constitué le com- 
mandement des multiples forma- 


x 


tions mises sur pied dans ces vingt | 


derniers mois; mais qu’il se com-| Firmin Windels, R. Logier, 


se d’aristocrates ou de vulgaires 
Kchulze, il est assuré de trouver 
sous Verdun ou ailleurs un accueil 
en tout pareil à celui que les divers 
corps de la garde ont reçu à Guise, 
à Saint-Gond, à Ypres et autres 
champs de bataille, où la garde a 
semé à l’envi bataillons et offi- 
ciers. 


M. DAVID LLOYD- 
GEORGE 


LA RAPIDE ET BRILLANTE CAR- 
RIÈRE DE CET HOMME D'ÉTAT 


(Le Canada) 


Le petit avocat gallois, M. David 
A Frog qui à gravi le pre- 
mier plan de la [sa 4 britan- 
nique avec son entrée dans le mi- 
nistère Asquith, vers 1905, est de- 
venu, en quelques années, l'une 
des principales figures de cette po- 
litique. 

On se rappelle l'émoi causé, 
avant la guerre par le radicalisme 
des réformes économiques et socia- 
les dont il a pris l'initiative; les 
œuvres de prévoyance pour la clas- 


pôts, qu'il et le courage d'impo- 
sr, en firent l'homme d'Etat le 


plus redouté et peut-être le plus dé- | Mais ceux-là ont derrière eux des 


testé de l'aristocratie terrienne an- 
laise. 

PR de la dé<laration de la guerre, 

comme il était ministre des Fi- 


pances, c'est à lui qu'échut la | 


lourde tâche de financer les opéra- 
tions de guerre. 


me on s'aperçut q 
quait surtou* à l'Angleterre, c'é- 


Nos abonnés en retard 


voudront bien nous faire |,jouter à sa couronne. 


| 
| 


a las | que des chefs, on pourrait espérer 
se ouvrière et la réforme des int-| trouver assez facilement un pro-| 


| 


| 
| 
| 


Plus tard, com- | et nous avons bon 


ue œ qui ee | qi a pu accomplir avec les 


| 


lets d'Exeursion vers l'E 
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Les agents du Grand Tronc Pacifique donnerent volontiers tous ren- 
seignements désirés . M. E. SABOURIN, 
Agent pour les Passagers et ce qui concerne les billets, 
Phone Main 4372 60 Avenue Provencher, St-Boniface 


64 ANS DE VIE. Une marchandise qui retient la 
popuiarité d’un pays pendant 64 aus doit avoir de la valeur. 


LES ALLUMETTES EDDY 


ont été de la bonne marchandise dès 1351. Conitne les autres 
produits de la maison: sacs en papier et cuves, ces allumettes 
sont considérées comme de première qualité par tous les Ca- 
nadiens loyaux. 


JFAITES AU CANADA 


The E. B. EDDY CO, Limited 
Hull, Canada. 


KODAKS ET ACCESSORES 


teens 


Cusson Agencies, L 
Assurances 


FEU, VIE, CAUTIONNEMENTS, AUTOMOBILES, CYCLONES, ACCI- 
DENTS ET MALADIES, GRELE—RESPONSABILITE D’EM- 
PLOYEURS—ASSURANCES SUR LA VIE DES CHE- 

VAUX ET DU BETAIL 


SEULS AGENTS EMETTANT DES POLICES EN FRANÇAIS 
Représentant la compagnie de chemin de fer du 


GRAND TRONC PACIFIQUE 


Les lignes du 
GOUVERNEMENT CANADIEN 
. ET LA 
Compagnie Générale Transatlantique 
et toutes les autres compagnies de navigation, sur tous les océans 
Renseignements donnés volontiers et gratuitement 
60 AVE. PROVENCHER, Sr-BoxtraAce. TEL. Main 4372 


Envoyez-nous les épreuves (films) 
de vos photographies, nous les dé. 
velopperons. Meilleurs résultats 
qu'on puisse désirer. 


R. A. McRUER 
Pharmacten-Opticien 


Téléphone Main 5604 
Saint-Boniface, Man. 


Fermiers 8 proprétares 


Vous qui désirez bâtir et être servis 
honnêtement, promptement, et & bon 
marché, écrivez ou téléphonez aux en- 
trepreneurs généraux belges. 


Léon Nuytten 


Boîte postale 161. Téls. Main 1280-2998 
SAINT-BONIFACE, Man. 


Lu 


taient les munitions, on lui confia 
le ministère des munitions. 

Entre temps, c’est à lui que l’on 
s'adressait pour faire régler les 
grêves qui menaçaient non seule- 
ment la production essentielle des 
munitions, mais même les trans- 
ports. 

Et chaque fois qu'un certain 
groupe d'hommes publics trouvait 
que la politique de M. Asquith n'é- 
tait pas assez énergique, parce 
qu’elle n'était pas assez efficace, 
c'est vers Lloyd-(George que se 
tournaient les yeux même des to- 
rys les plus fanatiques qui le A 
doutaient tant autrefois et qui, au- 
jourd'hui, seraient prêts à se ral- 
lier à lui s’il se séparait de M. As- 
quith. ' 

Aujourd'hui on le charge de pa- 
cifier l'Irlande. . 

Certes, c’est une rude tâche qu'il 

entreprend, enire les ! Sn 


LA CHOSE LA PLUS SURE \NŸ 
LE JOUR QUE VOUS CUISEZ 


PAIN PARFAIT 


L'excellence du 


La qualité supérieure du 
Fabriqué de la façon 
la plus parfaite— 
toujours la même 


Provisions 


Viandes fraiches et salées 


gramme acceptable à M. Red-| aux plus BAS PRIX. 
mond et à sir Edward Carson. 


des deux côtés. S'il ne s'agissait 


Un pain superbe 


…—— 


Riche en saveur 


groupes extrêmes qui ne veulent | Joli comme forme 


entendre parler d'aueune conces- : « ; 
sion. duits de la ferme à des prix où nel 


Toutefois, M. Lloyd-G reorge est | aisonnables. Fabriqué ER 
déjà arrivé à concilier bien des as- | han 

pirations diamétralement opposées | boulangerie plus modernes 
oir que, ce | 


Nous achetons tous les pro- 
Absolument pur 


ébardeurs de Liverpool, avec les Tel. Main 3321 
ouvriers des chantiers de Glasgow, 


il pourra aussi l’accemplir avec les G. A. MAH ER, 


I Gerant. 
Et ce sera un fleuron de pius à 


Le prix du 


Réclamez toujours 
CANADA BREAD 


M'oublies pas de lire les | STOPS COUCES 72:62 2 cars 
Petites Annonces du ‘‘Mani- | 5 cents le Pain 
toba.”” Fumes le tabac BELGICA Phone Sherbrooke, 2013 


“CANADA BREAD” 


25 Ave. Provencher | avec les machineries les plus récentes 


sous les soins de boulangers experts 


CANADA BREAD 


est le même aue celui du pain ordinaire 


Directeurs le. 
FUNERAILLES 
Seuls 


Ambulance jour et nuit 


St4 AVENUE TACHE 
Téléphone - Main 6588 


LA CUSSON 


LUMBER Co. Limited. 


AVENUE PROVENCHER 


Entre le pont de la Seine et le C.NR. 
Téléphones Main 2625—2626 


‘Fabricants de 


Portes, Chassis, Cadres, Moulures, 
: Bois tournés 
Toutes sortes d’ornementations inté- 
rieures et extérieures. 
K etc. 


bâtisse 
Carrière de gravier: Bird’s Hill, Man. 
Carrière de sable: Ste-Anne, Man. 


EEE 


PRE, 


Toute personne se trouvant seul chef 
de famille ou tout individu mâle de 
us de 18 ans, pourra prendre comme 
un quart de section de ter- 

re de l'Etag disponible au Manitoba, 
dans la Saskatchewan oa dans l’Alber- 
ta. Le postulant devra se présenter 
en personne à l'agence cù à la sous- 
agence des terres du Dominion pour le 
district. L'entrée par procuration 
pourra être faite à n'importe, quelle 


syenen Sal pes ÉAX nagrnts À 
certaines Liioms, par Le père, 1e 


chaque année au cours de trois ans. 
Un colon peut demeurer à neuf milles 
de son homestead sur une ferme d'au 
moins 80 acres sous certaines condi- 
tions; une maison habitable doit être 
construite sur le à moins 
que la condition de résidence ne soit 
accomplie dans le voisinage. 
Dans certains districts un colon 
dont les affaires vont bien aura droit 
de préemption sur un quart de section 
se trouvant à côté de son homestead. 
Prix, $3.00 l’acre. 
DEVOIR—Devra résider six mois 
* année au cours de trois ans à 


du homestead sous es condi- 


tions. 

Un colon qui aurait forfait ses droits 
de colon en ne pouvänt obtenir sa pré- 
emption pourra acheter un homestead 
nas certains districts. Prix, $3.00 de 
'acre. 

DEVOIR—Rester six mois dans cha- 
cun des trois ans, cultiver cinquante 
acres et bâtir un maison valant $300. 

La quantité d’atres à cultiver peut 
être réduite en cas de terrains rocail- 
leux, trop durs ou en broussailles. On 
pourra sous certaines conditions rem- 
placer la culture par l'élevage des 


animaux. 
: W. W. CORY, 
Sous-ministre de l'Intérieur. 


NB.—La publication non-autorisée 
de cette annonce ne sers pas payée. 


N. PIROTTON 


Manufacturier de 
MONUMENTS FUNERAIRES 
141 Rue Dubue, Norwood 


LA 


criptions et red 


Terre a vendre. 


Un quart de section d'excellente 
terre situé à 14 de l’église et de l’é- 
cole de Ste-Rose du Lae, maison en log 
16x20 avec cuisine 12x14: étable en 


comptant; la balance à termes éten- 
dus. S'adresser à Noël Bernier, avo- 
cat, 401 Somerset block, Winni 


peg- 


4 


nn 


La seule maison française du Ma- 

nitoba. Soumissions pour ins- 
ressage de mo- 
numents. Tél. résid., M. 3606 
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Qué. 
(Co. Montcalm.) Winnipeg, Man. 


Fournier, Ont. ussel, Qué. St-Pie de Bagot, Qué, 
Granby, Qué. St-Albert, Alta. St-Pierre, Man. 

, St-Boniface, Man. St-Phili; de 
Hawkesbury, Ont. Ste-Claire, Qué. Qué. 
Joliette, Qué. (Co. Dorchester.) Ste-Prudentienne, 

e, Qué. St-Cuthbert, Qué. (Co. Shefford.) 
Laprairie, Qué. (Co. Berthier.) St-Rémi, Qué. 
L'Assomption, Qué. St-Eizéar de Laval, Q. St-Roch de Q. 

Qué. Ste-Geneviève, Qué. t-Simon de Q. 
(Co. Berthier.) (Co. Jacques-Cartier.) Ste-Thècle, 
Qué. Ste-Geneviève St-Vaélrien, 
L Ont. de Ba Qué. St-Vincent de Paul, 
e, vais, Qué. Qué., (Co. Leval.} 
(Co. Bellechaste.) Sherbrook, 
met e, Ont. a ” Fe rm Q. Sorel, 
‘Mont-Laurier, Qué. atques l'Achigan, s-Rivières, i 
Notre-Dame de Qué. Valleyfeld, rec / 

Trois-Rivières, St-Jérôme, Qué. Victoriaville, Qué. 

Qué. Ste-Julienne, Vankleek Hill, Ont, | 
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Emet des Lettres de Crédit Circulaires pour les V 

dans toutes les partios du monde ; des 
hète des traites sur les pays 

paiements télégraphiques sur les 

W. L. FORGET, Gérant, Succursale de Winnipeg. 

H N; LEVEILLE, Gérant, Succursale de Saint-Boniface, 


| 


ouvre 


étrangers ; des chèques 
principsles villes du monde. 


payables 
commerciaux ; 
et fait des 


Librairies Keroack 
En Gros et en Detail | 


Les commandes reçues par la poste promptement exécutées. 


M. KEROACK 


Phone Main 3140 


Ces deux établissements possèdent un grand assortiment 
de livres de classe, de littérature française et anglaise, pape- 


terie, garniture de bureaux, cadres, images, articles de 
piété et de fantaisie, tapisserie, encres, fleurs artificielles, 
bronzes d'églises, etc., à très bas prix, à cause de l'importa- 
Nous avons le meilleur choix de cartes posta- 


tion directe. 


les illustrées. Remises spéciales aux communau 


aux commissaires et aux instituteurs. 


227 Rue Main - 
52 Rue LDumoulin, - 


prune 


ou 


tés religieuses 


- ST.BONIFACE 


WINNIPEG 


| 
| 
| 


A LOUER 


DEUX CHAMBRES, AVEC SALLE DE BAIN, 


À Tres Bon Marche 


dans le bloc 


Gevaert & Deniset 


88 Avenue Provencher 
SAINT-BONIFACE 


téléphonez Main 2354, 


Entrepreneurs 


DE TRAVAUX PUBLICS 


EN GROS ET EN DETAIL: BOIS 
DE CHAUFFAGE DE TOUTES SORTES, 
CHARBON DUR ET MOU 


The Guulbault Lo. 


LIMITES 


MATERIAUX DE CONSTRUCT!ON, tels que: Gravier, Seb 
Pierre, Ciment, Chaux, Plâtre, Tuyaux d'égoûts, etc. 


BUREAUX ET Cours : Estimations fournies 
Norwood—Saint-Boniface 
. { Bureaux. Main 604 
Télephones : | Cours à bois, M. 7442 B. de Poste, 148 


ALLAIRE & BLEAU 


QUINCAILLIERS 


Vous trouveres à noure établissement une ligne complète de 


QUINCAILLERIE, 


ALLAIRE 


AVESUS TACHE . 


FERBLANTERIE, 


FERRONNERIS 


HUILE DE CHARBON, HUILE A MACHINE, ETC. 
Nous avons aussi les peintures préparées de ; 
SHERWIN WILLIAMS 


Aussi leur Blanc de Plombet les Vernis qui sont sans contre 


dit les meilleurs du continent a uéricain. Broche barbelée 


Corde à lieuse (Binder twine), etc. Boutique de Ferblanteri 
attachée à l'établissement. 


Montage de 
Poêles et posage de Fournaises à air chaud, une spécialité 
Nous sommes sussi agents d'Assurance contre le Feu 


pa des sis 21 ù 


& BLEAU 


GR A ER D os Pa AC 


On nous snnonçait une belle 
soirée. Nous l'avons eue, Toutes 
nos félicitations, Mesdames et Mes- 
demoiselles, qui avez organisé pa- 
reille Séance; nous svons tous ad- 
miré votre grâce et votre talent. 

Joder un drame sur Marie-An- 
toinette c'était chose plutôt diffi- 
cile, Cela deraandaït des réssour- 
ces artistiques très considérables, 
une étude attentive des faits his- 
toriques, un examen soigneux des 
usages, des manières, des modes et 
costumes de 1793. Eh bien ! nous 
avons véritablement revu ce décor, 
et ce style, et ces personnages d’au- 
trefois—exactement comme nous 
les voyons dans les gravures de 
l'histoire de France et dans les 
vieux portraits qui ornent encore 
les murs de nos demeures. Nous 
avons vu des princesses « perru- 
ques blanches, en éblouissantes ro- 
bes à panier et à longues trai- 
nes, se faisant des révérences 
profondes et circulant dans des sa- 
lons style Louis XV en jouant à 
qui mieux mieux avec les célèbres 
événtails; nous avons vu des pages 
fleuris et roses comme des Amours 
s’asseyant au pied des marches 
d’un trône en se promenant dans 
les alentours du Trianon; nous 
avons vu des femmes en bonnet 
phygien grordant la Révolution ; 
nous avons vu une prison du Tem- 
ple, une ferme Tison, une prin- 
cesse de Lamballe, et une Marie- 
Antoinette pleurant Louis XVI et 
se préparant à mourir de la main 
des révolutionnaires. 

Voici le programme de la soi- 
rée : 
Ouverture—Marche Militaire 
Set noce 30 rs L.-P. Laurendeau 
Orchestre 
PREMIER ACTE 
Arrivée de Marie-Antoinette 
Compiègne 1770 
Premier Tableau—La Haine 
Intermezzo— Aubade Printannière 
o.. *.. ….. ... P. Lacombe 
Orchestre 
DEUXIEME ACTE 
Versailles—Les audiences de Marie- 
Antoinette 1788 
Deuxième Tableau—La Calomnie 
Solo de Flute— 
Ados sec see ns 
(b) Lueia—Sextuor... ... Donizetti 
Orchestre 
TROISIEME ACTE 
Trianon—La premieère émeute 1739 
Troisième Tableau—L'Impiété 
Valse—Marguerite ... ... ..Gounod 
Orchestre 
QUATRIEME ACTE 
La Prison du Temple 1793 
Quatrième Tab'eau—La Haine, La 
Calomnie, L'Impiété 
Rêverie—(a) Extase ... Louis Ganne 
(b) Soldiers’ Life ... ..... 
Orchestre 
Tableau des Alliés 
Hymnes Patrigiques : O Canada, 
France, Belgique, Russie, Italie 
Dieu sauve le Roi 


PERSOXNAGES 


Marie-Antoinette .. Rolande de Denus 
Le Dauphin Louis XVII—Léon Mor- 
rissette. 


aux espérances de la jeunesse et 
aux effusions de son cœur; au 
troisième acte, inquiète, alarmée, 
désolée déjà; et puis, dans la pri- 
son, tragique dans ses vêtements 
de deuil, pleurant avec ses enfants, 
mais fière, et noble, et pardonnant 
à ses bourreaux. 

Mademoïselie de Denus a reçu 
des fleurs ; toute la salle a applaudi 
à cette attention aimable et si mé- 
ritée.. 

L’antithèse de ce rôle de Marie- 
Antoinette a été tenue, avec vi- 
gueur, par Mile Alice Gagnon, 
qui représentait T'héroigne de Me- 
ricourt, l'un de ces chefs d’émeu- 
tes féminins coiffés d’un bonnet 
rouge. Mademoiselle Gagnon a ap- 
porté à son rôle une action vigou- 
reuse, énergique, nous allions ajou- 
ter, un emportement terrible; jeu 
absolument excellent, qui lui a va- 
lu, elle aussi, une gerbe de fleurs. 

Dans les entr’actes, un Méphis- 
to flamboyant de rouge surgissait, 
dans une demie obseurité, et célé- 
brait en un langage effrayant et 
inexorable, le progrès atroce que 
la Haine, la Calomnie et l’Impiété 
faisaient dans les cœurs: c'était 
l’Ouvrier de la Révolution qui ve- 
nait en dévoiler le cours et la lo- 
gique à mesure que tout s’effon- 
drait et s’abimait. C’est M. Nor- 
bert Jutras qui a incarné ce per- 
sonnage étrange, et il l’a fait avec 
un art qui mérite d’être signalé. 

Nous le répétons, tous les tigu- 
rants devraient avoir leur men- 
tion; nous les enveloppons tous 
dans le même hommage, à la fois 
sympathique et reconnaissant. 

Car n'oublions pas que cette soi- 
rée a été organisée par le Secours 
National français, pour les victi- 
mes de la guerre en France. 

Pendant que l'orchestre nous 
débitait ses morceaux d’entr’actes 
un groupe de jeunes femmes en 
costume de la Croix-Rouge par- 
couraient la salle et vendaient des 
bonbons au profit de l’œuvre. Tous 
se firent un devoir d'acheter ces 
dragées, depuis Sa Grandeur Mgr 
l’Archevêque, jusqu'aux auditeurs 
les plus éloignés. 

Avec la foule nombreuse qui 
s’est rendue au collège lundi, nous 
félicitons de cette soirée le Secours 
National, qui en a conçu l’idée, et 
les jeunes artistes qui l'ont mon- 
tee, 


L'UNION CANADIENNE 


M. François Lavoie fait parti 
de l’Union depuis samedi des nier, 
— magnifique. 

... 

Maître Beaudry vient de faire 
don au elub de deux volumes 1n- 
titulés: “Dictionnaire de ja Révo- 
lution”. Nous le remercions cor- 


dialement. 
.. 


M. Victor Guilbault partira le 
11 pour la Californie et reviendra 
vers la fin du mois aves son épouse, 
aujourd’hui sa future, Mile Bawlf. 
Nous le félicitons et lui souhaitons 
de longs et heureux jours. 

Balle-au-camp 

Ligue intermédiaire, partie du 
2 jun entre Christie Grant et 
l'Union. 


mondaine. 

A six heures l’heureux couple 
ler en voyage de noces aux 

tats-Unis ; à leur retour monsieur 
et madame Davis iront résider à 
Toronto. 

Les mariés ont reçu de nom- 
breux et riches cadeaux, témoi- 
gnages de la haute estime en les- 

uels ils sont tenus par le cercle 
tendu qu’ils fréquentent. 

Nous offrons à monsieur et à 
madame Davis nos respects et nos 
vœux de bonheur. 


RECEPTION 


Mesdames T. H. Richer et H. Four- 
nier, assistées de Mesdames Germain 
et Guilbert, donnaient le 30 mai der- 
nier un thé au profit de l’école du 
Sacré-Cœur. Cette gracieuse idée a 
donné de ques résultats et l'en- 
train le plus cordial règna de huit 
heures à onze heures du soir, Autour 
de la table fleurie de mousse et d’œil- 
lets roses, les jeunes filles, toutes jo- 
lies dans leurs fraîches toilettes, al- 
laient, venaient, s’empressaient au 
près des groupes, offrant le thé savou- 
reux, les délicieuses sandwiches et les 
petits gâteaux glacés. 

Interrompant les gais propos, des 
morceaux de. chant et de piano vin- 
rent apporter la note musicale. Mes- 
dames Cardinal, Farley, Bessette, Bau- 
dry, Mesdemoiselles Lemieux, Dostert, 
Messieurs V. Boissonneau et V. Guil- 
bert, prêtèrent leur gracieux concours. 
Madame L. Chauvière récita délicieu- 
sement : “La Fiancée du Timbalier” et 
“Qu'est-ce que l'amour?” ét tint son 
auditoire sous le charme de sa voix 
riche et bien timbrée. 

Présidaient à la table du thé: Mes- 
dames H. evrier, P. Sala, T. Ber- 
trand, H. Béliveau, E. Cyr, T. Lavoie, 

Mesdames E. Moissan, A. Lemieux, 
E. Guertin, découpaient la crème à la 


lace. : 

. A la corbeille de collection étaient : 
Mesdames J.-H.-N. Léveillé, C. Coutu- 
re, À. Delorme, ‘ 

Servaient: Mesdemoiselles Eveline 
Fournier, Alma Fournier, Marguerite 
Prud’homné, E. Smith, Grace Master- 
man, Lucie Brenton, H. Paradis, M.-A. 
Paradis, Milles Tremblay, Lavoie, P. 
Sala, R. Fournier, S. Dostert, Irène 
Guilbert. 

Parmi les invités étaient Mesdames 
T. Bertrand, H. Béliveau, E. Cyr, T. 


Lavoie, R. Chevrier, A. Bourbeau, J. gae 


Pélissier, P. L'Heureux, E. Guilbauit, 
J. Colon, V. Mager, A. Lévesque, Price, 
E. Moissan. J.-H.-N. Léveillé, Ingo, C. 
Couture, L. Chauvière, V. Boissonneau, 
E. Guertin, L. Benoit, A. Lemieux, H. 
Tremblay, J.-P. Tremblay, A.+Talbot, 
Côté, E. Aubin, J. Paré, T. Roy, A. Du- 
buc, Wishhart, Manseau, Breton, H 
Chevrier, Minville; Miles Tremblay, 
Talbot, Laviolette, Gauthier, Legrand, 
S. Chauvière, S. Willamson, P. Guil- 
bault, N. Bertrand; MM.: le révérend 
Pére Portelance, A.-H. de Tremaudan, 
J. Colon, J.-H.-N. Léveillé, Dr Côté, C. 
Germain, L. Ouellette, Campbell, H. 
Fournier, V. Guilbert, H. Tremblay, J. 
Pélissier, A. Farley, M. Mager, M. Le- 


and. 
e Communiqué. 


FIFRES ET TAMBOURS 


(L'Evénement) 
Notre bonne ville de Québec 


eg en ce moment une crise 
ien douloureuse. Elle est mena- 
cée, pour un temps, de perdre sa 
fanfare militaire,qui, chose inouïe, 
est appelée à suivre un contingent 
de soldats dans l’un des nombreux 
camps d’entraîinement{du Canada. 

A l'annonce de ce heur me- 
naçant, nous constatons avec ad- 
miration que le civisme de la po- 
pulation entière s’est ému. Notre 
digne maire convoque une assem- 
blée publique de protestation; on 
fait signer des pétitions qui vont 
certainement se couvrir de 50, 
noms d'hommes, de femmes et 
d'enfants, en état de porter la plu- 
me; le ministère est accablé de 
messages, de suppliques, et de ine- 
naces | 


Certes, il y a de quui troubler 
lâme Et Bobo et artistique 


_ 
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Mais tout en faisant sonner bien 
haut l'argument du rempoct des 


sommer le gouvernement fédéral, 
et même les autorités impé 
d’avoir à nous conserver nos fifres 
et nos tambours ! Qu'on prenne 
garde ! La race canadienne-fran- 
çaise est fatiguée des persécutions 
inspirées par les loges orangistes : 
: Nous ne sommes pas de ceux qui 
rofèrent en vain des menaces. 
Lens espérons donc sincèrement, 
dans l'intérêt de l'empire et de 
l'entente cordiale entre les races, 
qu’on se rendra immédiatement à 
nos justes revendications. Les re 
résentants de la province de Qué- 
dans le cabinet fédéral feront 
mieux de démissionner si le gou- 
vernement ne s’empresse point de 
redressér nos griefs nationaux ! 
En attendant, nous félicitons 
notre premier magistrat de “la vi- 
eur” très caractéristique dont il 
ait preuve en ces circonstances 
tragiques, et nous formulons l’es- 
poir que la voix “lomérique du 
premier ministre se fasse entendre, 
elle aussi, pour rappeler à la raison 
les ennemis de sa race et de sa pro- 
vince. Nous tenons à er no- 
tre musique militaire à Québec. 
parce que nous sommes des parti- 
sans convaincus de l’harmonie en 


ce pays. 


——— 


CLUB BELGE 


Le dimanche 11 juin 1916, à 5 
heures du soir (ancienne heure), 
conférence de recrutement par le 
lieutenant E. J. N. De Waal, 190e 
bataillon, capitaine A.-A. Alle- 
rt, 233e bataillon. 

Tous cordialement invités. 
Communiqué. 


ILA GUERRE 


Paris, ler.—Verdun: L3 Fran- 
çais prennent l'offensive à leur 
tour et s'emparent d’une forte po- 
sition aux hrs de la colline du 
Mort-Homme. Combat d’artiilerie 
depuis Avocourt à colline 304; et, 
nord de Verdun, depuis la Meuse 
au fort Vaux; aussi les Vos- 
du .. 


Les Autrichiens font de nou- 
veaux gains dans le Tyrol. 
L 1 


Paris, 2.—L'ennemi s'attaque à 
an nouveau secteur au nord-est de 
Verdun dans l'espoir de percer la 
ligne française; il pénètre la 1ère 
ligne française entre le Fort Dou- 
aumont et la Fontaine de Vaux— 
mais c’est avec des pertes considé- 
miles +. 


Les Tures arrêtent la marche 
des Russes en Mésopotamie. 
*. 
Les Italiens ont arrêté l’offensi- 
ve autrichienne. 
++ 


* 
Londres, 3. — Grande bataille 


000 | navale le 31 mai dans la mer du 


Nord entre les flottes anglaise et 
allemande. | 
L’Angleterre perd 14 vaisseaux, 
tonnage : 113,287 ; 5,703 hommes. 
L'Allemagne 13 vaisseaux ; 
tonnage: 130,987 ; 6,166 hommes. 
Les ins ent survolé la flot- 
te anglaise et ont effectitvement 
participé à la bataille. 
La flotte allemande est rentrée 


Fe 


LE 
Les Italiens réclament des suc- 
cès dans le Mont Cegnio, Tyrol. 


au 
Louise-Etiennette-Jacqueline, 
UNE IND 
AVANTAGEUSE 
Nos campagnes françaises se- 
ront invitées d'ici à quelques jours 
à prendre des actions dans une 


_ 


nouvelle compagnie appelée The 


Manitoba’s Abattoirs and Packers 
Limited. 

Le nom même de la compagnie 
indique son objet: la construction 
d’un abattoir qui permettra aux 
cultivateurs de faire tuer leurs 
animaux à un prix raisonnable et, 
s'ils le veulent, de vendre eux- 
mêmes directement leur viande 
aux bouchers détailleurs; aux 
bouchers détailleurs la création de 
cette industrie permettra de s’ap- 
provisionner directement chez l'é- 
leveur, 

La nécessité de ces abattoirs. se 
faisait sentir depuis de nombreu- 
ses années,—à tel point que les 
deux partis politiques au Manito- 


ba avaient tous deux, on se le rap- 


pelle, inscrit dans leurs program- 
mes électoraux la construction d’a- 
battoirs publics. 

La guerre a empêché le gouver- 
nement de donner suite à ce pro- 
jet. Une initiative privée va heu- 
reusement suppléer l'initiative de 
l'Etat. 

En outre de son abattoir, la nou- 
velle compagnie va se livrer à la 
fabrication des jambons et du ba- 
con, pour lesquels elle a acquis une 
formule et une marque d'ores et 
déjà fort renommées sur le mur- 
ché. | 

Les promoteurs de l'entreprise 
sont tous des hommes d’affaires rs- 
connus pour leur sérieux et leur 
haŸileté: nommons M. J.-H. 
Trembla y, M. J.-A. Talbot, MP. 
P., M. J.-P. Tremblay, M. Dents, 
M. E, Aubin, M. A. Lalonde, cte. 
Ces hommes ont muri avec soin 
leur projet et sont déjà en posses- 
sion d’un capitai important—un 
capital qui assure dès maintenant 
le plein succès de leur industrie. 
A part l'argent, ils ont pour eux 
les plus hautes e: les plus recom- 
mwmendables ay:probations. En!in 
l'entreprise s’apyvie en tres grande 
partie sur de l'urgert cauadient 
français. 

C’est done uue œuvre nationale 
autant qu'une œuvre financière 
qui est en train L’etre créée 

La Manitoba’s Abattoirs & Pactk- 
ers Limited, s'installera tout à 
côté des Cours à Bestiaux (Stock 
Yards) de Saint-Bonifav, ce qui 
lui assurera un approvisicnne- 
ment rapide, tout en lui évitant 
des frais de transport considéra- 

les. 

Enfin un bureau de directeurs 
et une gérance de grande expé- 


rience présideront à cette gran-le | | 


entreprise. 

Voilà plus qu'il n’en faut pour 
engager nos cultivateurs à placer 
des fonds dans la compagnie. 
Toutes les bourses, grosses et pe- 


| ites, sont invitées à souscrire, El. | #90 ePréentatior 


GRU, ETC., ETC. 


canadien à des défiont. 
toute com . 


drye, Saint-Boniface. 


Pension demandée—Un jeune 
homme désirant 


famille D me S'adresser: R. 
Langton, rue Young, + 


Les colonnes des petites annon- 
ces du MANITO 
A louer.—Une propriété à St- grid OBA sont à la dis- 


Vital-ouest; maison de résidence, 
étable, 1 acre de terre tout eulti- 
Me à Tu des S’adres- 
ser à-Pierre Dumas, St-Vital-ou S 
Po i —. 
On demande.—Une cuisinière 
<t femme de ménage, S’adresser 
à madame Joseph Bernier, 168 rue 
Dumoulin, Saint-Boniface, 


vous aurez l'occasion de vous 
adresser à des milliers de per- 
sonnes. 


A louer—Suite de 3 chambres, AR 

chambre de bain privée, dans le|,, Pominion, Ave. Portage Est, 

Bloc Manitoba. Possession immé- | Téléphone M, 4212.— Acteurs per- 

diate. S'adresser au Manitoba, 42 | Menents; matinées: les mardis, 

Ave: Proréncher, | udis, samedis. Prix: 25e; le soir, 
sua es prix sont 15 à 50cts Le pro- 

A louer—Maison m 90 | gramme de cette semaine : 
rue Notre-Dame. S’adresser à J.| “Camille”; la semaine prochai- 
A. Marion, 35 rue Dumoulin, St-|ne, “Her Husband's Wife.” 


Boniface. Tél. Main 5084. 29-30 Ne 
Vaudeville P. , rue Market. 
Est. T No. 660 Main ; 
ons jour, à 
“brs, p.m. 
Programme 


les feront un placement sûr, qui | Prix: de 10 à 25 cts. 
rapportera de bons dividendes, | pour la semaine Sn 
De plus, l'élevage des animaux Ps Midnight Follies” ; Ar- 
est une des branches de l’agricul- pri nn M Ha, vos 3 
ture qui se développent le plus Anne George N. Brown, cham- 
dans le moment. Nos tultivateurs pion; vues du Sud d'Amérique z 
canadiens-français sont au pre-|°"chestre, ete. 
mier rang de ceux qui ont aug- 
menté leurs troupeaux depuis! L'un des bons 
quelques années, La Manitoba’s | d'aider le jourual, 4 
Abattoirs and Packers Limited purs les fournisseurs 
leur fournira done un marché ex-| qui lui donnent leurs annon- 
cellent pour leurs produits, Nos|Ces, 
cultivateurs aidant la compagnie, 
et la compagnie aidant nos culti- 
vateurs, tous trouveront dans ces 
abattoirs un moyen de développer ! 
de manière considérable la riches- 
se nationale de la population cana- 
dienne-française du Manitoba, 
N'oublions pas que nous avons 
be soin de cette richesse si nous 


rir cette richesse, l’agriculture est| 
notre plus-sûr moyen; et dans l’a- 
griculture l'élevage des animaux 
va prendre au Canada une impor- 
tance capitale. (C'est un marché 
illimité qui s’ouvré. Il faut en 
profiter et favoriser une compa- 
gnie comme la Manitoba's Abat- 
toir and Packers Limited qui con- 
tribuera si efficacement au succès 
de cette branche de l’industrie 
agricole. 
Les parts sont de $100 chacune. 
S’adresser à M. J.-P. Tremblay, |” 
secrétaire de la J.-H Tremblay 


Le Sunlight Savon est supérieur aux autres 
Company et de la Manitoba's Dean entr de 
Abattoirs and Packers Limited,| Re 8m Achetez Buo- 


Avon ot suivez Les direetinns 


810 Sterling Bank, Building, Win- 


nipeg. Fumez le tabac BELG ICA 


| 
| 
{ 


L UNE BONNE CHOSE À | 


C'est que vous pouvez avoir des FACTURES, 
ETATS DE COMPTES, ENVELOPPES, 

ENTETES DE LETTRES, CIRCULAIRES, ! 
CARTES D'AFFAIRES, et FORMULES DE 
TOUS GENRES, à bas priz. Tyavail de qua- 
lité supérieure. Attention ion spéciale auz com- 
mandes regues par la poste -:- -: -: -: 


